
nanlt;î;it à nou .i malgré le peu de ci
vovanct dont ils ont fait preuve dans ce

léploralbL expédition, nous nous garder

touîtefois de contester leur jugement et l
capacité, car on se trompe tocs les jc
:ur Ittte terre, E'rrare hitumanuum est :
d'ailleurs, le proverbe l'a dit Il le f
pas juger des gens par la ine.

ASCANIO

Nous rappellerons à nocs lecteurs
Ic'est demnain. soir q tuu M. A. Vaillant, Phlia
chef d'orclietre du Thétre-Roy, donne
concert dai,; 1i salle îlu la rue Côté. h
qu ti ?I .1)t atie, IploieVani cite
l.abelle, Tionribarn et farry Thompson p
leront Flappui de luur talent à M. Vaill

est assutr le public que jamais prograim
de soirbe musicale n'aura été mieux rein

Un magnifique chant patriotique uanad
dotit oi doit les paroles a M. Edouard Sou
et la Inusique à M. Desanie de QuébLe, s

· ale tîV - churs t sol, et exéeliL pat
.irullîstra exceullenît dirigé par M. Vaillant

Noutts piuvonis à l'avance predire un
iense siiccò au béinéficiaire et conseill

au.' retardataires d'îarrêter leurs places c
M. Herbert.

FRLANCE.

On lit dans la cornspondance parisie
du Courte, des Etats-Uis

L.e 7 août. Pluipereiir passaîit, en revue
camplij île Chîàâ oiis les delix régimyîeits île hi
't lescadri îe husards qui font partie
lI.p 1 i)i!t iion syrienrie, et leur aîres ait

îiont Ir.S-Ielli ui sa brièvete. On
imte IiW;t.ptît la1 Signiature tîles pru.iocules
dit à ses iniîtistr tu Mainiteteant P
Pourra chanter la chanson de Ina mère.
(Partant poil? la Syrie, etc.)

biistoriogra hde Garibaldi, Alexam
Dnas n'a pas voulu descendre sur le sol:
pulhtain, parce qu'il a cii, dit-il, Phlioin
d étru condamn jtadis à quatre ans dt gali
dui fait dle sa majesté Ferdimand, et p
qu'il s'apprête à retourner à Palerme pou
continuer la guerre qu'il a déclarée, lui au
au roi François Il. Seulement, au Her
fulsil, il prenîdra pouir urine nut journal qu'i
retdi!er, eu. fraIîçais, à palene, sous le
de l'hidépendant, et pour lequel Garib
lui-méme n'a pas dédaigné d'ecrire une
clame.

-On. écrit des Eatx-Blonnes, Basses-P
iles, que sa gracieuse majesté, Plimpérat
Ei.géîme a gravi le pie de Ger et eat arr

juîsîiuI'à la région îles Neiges, dont elle a
porté une certaine quantité recueillie d
propre 1ii:uii. '1iîliclis qu'el le visitait la casi
&li torrent Valnin, ute (lis dames le sa
ayant eu son chapeau euporté par le cou

lair qui règne en cet endroit, l'impéra
u'est élanecée la première et a courage
inent saisi le chapeau au bord du gouffre.

ENIGME.

A la tête voyelle,
Et note à mon talon,
Lecteur, mon tout n'est bon
Qu'autanît qu'il est fidèle.

L'énigme du précédent numéro est:
cure.

air- A R T E S un couteau ; et certainement il 'n'y a pas un

tte homme capable de ce courage.

ens M. de Leurtal considéra ce triste objet avec

eu LA GRILLE line sombre attintion, puis promenant un re-

tirs A U gard singulier autour de la table, sans cepen-

et dant l'attacher sur aucune femme, pas même

eit sur Amélie, il dit avec un sourire cruel:
-La peau le ces doigts est bien blanche,

ne fi., point observer à madame de G... et ces ongles bien soignés, pour que ce soient
que c'était atui son noit ; et elle continua : ceux d'un voleur : ne trouvez-vous pas, mes-

II Amélie ne quitlta point la fenêtre jus- dames ?

qu'à ce Iqu'elle efil h1issû écouler le temps «1 Chacun de ces miouts tomba brûlant et
qu nécessaire pour que N. île W... eût atteint acéré dans le cSur d'Anélie. Ses lents
bile la grille titi paitre. Elle se retira alors ; mais, claquaient, elle ne voyait plus; mais les vives

re soit que 'espagilette eût grincé en tour- interpellations que cette phrase le M. de
e int souis sa main. soit que la grille t parc Leurtal lui attira de la part tic toutes les
ire- eût été fernée avîe. inmims de précauîtion femmes présentes l'empêchèrent de rien lais-
ant, qu'a lordiiinire, soit le cri d'un honme, tot- ser deviner. L'indignation des autres servit
ime jouis est-il qu'îîiî bruit inaccoutumé la frappa de voile à la honte d'Aiélie. . Celienldant
pli. soudainement. Elle rouvrit brusquement sa M. de Leurtal, apiès s'être excusé nssez

ium fenêtre et écouta longtemttps ; miais rien nle froidement, demanda à Antoine si les tracesripé
meri se lit plus entendre, et le complet silence de de sang pouvaient conduire à quelque ren-
e la nuit calma bientôt son inquiétude. Le seignement.

lh in jour vint, et bientôt l'heure où l'on avait -Imîjpossible, dit le jardinier ; elles cessent
coutume le servir le déjeuner. Maîldaie de au piedl de la grille.

in- Letrtal descendit pour en faire les honneurs -Et tu n'as rien découvert de plus 1 ajouta
ons avec son mari aux personnes qui demeuraient M. de Leurtal, rien qui puisse nous mettre
hez aiu château, et, comme de coutume, la con- sur la voie, un lambeau d'habit, une cravache,

versation fut vive et gaie : l'on s'occupa une clef, que sais-je ! enfin, quelque chose qui
beaucoup de plaisirs et surtout de la fête que aura échappé au blessé ?
nadame de Leurtal donnait le soir même. -Non, monsieur, non, je n'ai rien décou-

Chacun se promettait d'y être aimable et vert, répondit le jardinier; mais une preuve
brillant, lorsque tout à coup Antoine, le jar- qu'ils étaient plusieurs, et par conséqlucnt que

nne dinier de la maison, se précipite dans la salle c'étaient des voleurs, c'est qu'il y en a .un1
à nanger, en poussant toutes sortes d'excla- qui a essuyé le couteau après un brimborion

aut mations. de papier, ce qu'un homme seul n'eût pu faire
gîte -Ah! mon Dieu, mon Dieu ! s'ecriait-il, avec deux doigts de moins à une mamn. Te-

le qu'est-ce que j'ai trouvé là ? C'est fini: on s o

Une vtotrmtteaouonirnez, j ai guis ce chiffon dans nia poche.

run va tout remettre au pillage ; oui, monsieury -Donnez! s'écria vivement M. de Leur-

il les brigands sont entrés dans le pare. Ce taI, et il s'emîîpara avec anxiété du papier

née sont des chouans ou des jacobins ; qui sait.si ensanîglanté que lui présenta Antoine : il
"-- ce ne sont pas des chauffeurs ! l'examina avec attention et bien longtemps.

-Qui est-ce qîi s'est introduit dans le Chacun se taisait, et ce sience était si pro-
idre parc? reprit M. de Leurtal, interrompant les fond, qu'Amélie entendait battre soit cour
Na- lamentations d'Antoine. dans sa poitrine. Tout à coup M. de
leur -Comment, monsieur ! s'écria vivciuemet Leurtal lève les yeux sur elle, et lui tendant
ères le jardinier ; qui est-ce qui s'est introduit dans le papier, il lui dit, sans que ricn tralit un
rce le puar? mais des assassins, monsieur, des sounço

r y faussaires qui ont îles doubles clefs de la grille -Voyez, exaninez ceci, et vous -erez de

ssa' qui donne sur le bois. Mon avis, Voici un pli proloild at bien mar-
iva " Aimélie se sentit Iàlir à ces mots. Mais qué, c'est là qu'on a appuyé le traticiiant de

titre Antoine criait si fort, qu'il appelait toute a lame; de chaque côté, remarquiz ces dfeux

aldi l'attention sur hui. M. îe Leurtal l'arruta plis à peine indiqués, et au-dessous deîquels
ré- encore une fois dans ses lamentations sans il se trouve encore du sang. Ce iîutst pas

suite, et lui demanda ce qu'il avait trouvé de un couteau ordinaire qu'on a essuyé avec ce
yré- si surprenant pour avoir lair ainsi renversé. pallier, c'est un poignard à lame plate, et lé-
nece -Comment, monsieur ! s'écria presque gèremîent quadrangulaire.
vee avec colère le malheureux jardinier, qu'est- -Précisément un poignard I s'écria An-

a ce que j'ai trouré ? voilà ce que j'ai trouvé ! toine; des brigands, des jacobins, des
calte s " Et a ces mnots, il jeta sur la table, de- chouans !

suite vant M. de Leurtal, deux doigts horrible- «,M. de Leurtail imposa durement silence
rant ment écrasés et mutilés. Tout le monde à Pinterrupteur, et le renvoya île la salle à
trice recula d'effroi ; Amuélie poussa un cri, niais manger. Amêlie avait pris le papier, et par
use- aussitôt elle sentit qu'elle allait jouer sa vi un inouvement maclinal, cnnune une liai-

et celle de son amant: elle reprit presque tresse île maison qui fait les honneurs île la

courage. Pendant le silence qui suivit le cri table, elle le passa à soit voisin. Celui-ci
d'horreur qu'avait fait jeter l'aspect de ce l'examina avec curiosité, et jetant tun nouvel
sanglant débris, le jardinier eut le loisir de effroi dans l'âme de la malheureuse Aiihie,
continuer. il ajouta tout à coup:

-Oui, monsieur, ajouta-t-il, ils étaient pris -Mais il y a quelque chose d'écrit sous

dans la grille du parc ; et ce qui prouve que ce sang.
c'étaient des voleurs et des assassins qui -Voyons, yoyons ! s'écria M. de Leurtil,

étaient entrés, et qu'ils étaient plusieurs, l'oil ardent et la voix altérée. Oi ,lui rendit

.. c'est que la grille n'avait fait qu'écraser les le papier, et sur son extrémité il déchiffra

doi«ts et qu'on a achevé de les couper avec lentement ces mots:


